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Tertiaire, et il tombe en jetant ce défi aux sectes : 
“Dieu ne meurt pas!’’ Le Curé d’Ars était un Ter­
tiaire et, après avoir fait revivre 'i légende de Fran­
çois d’Assise, il laisse aux prêtres, dans l’exercice du 
pastorat, l’exemple d’un courage surhumain. Mgr Frep- 
pel était un Tertiaire et l'Église n'a pas eu, en ce 
siècle, de plus irréductible champion • •.

J’imagine que Saint Bernard prophétise ces grandeurs 
morales lorsqu’il dit que “ l’amour de la pauvreté fait 
des rois ”, Oui, mes Frères, ne l’ignorons pas, ceux 
qui, pouvant forligner dans l’accomplissement silencieux 
et obscur du devoir ou bien à une heure tragique, 
“y mettent plutôt la tête”, sont des humbles, des 
sacrifiés, des purs, c’est-à-dire des rois.

Mgr Mon estes 
évêque de Dijon.
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Le Tiers-Ordre, ce sera tout particulièremet la 
famille régénérée, car sa Règle, complétée par 
Léon 'XIII, ne néglige rien sous ce rapport.

I ‘ Aux Tertiaires, elle prescrit formellement et 
B . explicitement de s'appliquer à donner le bon 

exemple au sein du foyer domestique et d’en 
. éloigner scrupuleusement ce qui pourrait porter 

• atteinte à la vertu. En réagissant contre les 
bals, les. spectacles indécents, les mauvaises 
lectures et tous ces dangers fascinateurs qui 
arrachent l’homme et la femme à eux-mêmes 
pour les faire vivre en dehors de la famille 
et de la réalité des choses, le Tiers-Ordre crée 

pour tous les membres de la familles les saints loisirs du Jour


